
DU PERROQUET. 7
il en avoit aussi de grand attache-

ment; son goûta la vérité n'étoit pas

fort délicat , mais il a toujours été

soutenu: il aiinoit) mais aimoit avec

fureur la £lle de cuisine j il la suivoit

par>tout, la cberciioit dans les lieux

où elle pouYpit être y et presque ja*

mais en vain. S'il y avoit quelque

temps qu'il ne l'eût vue , il grimpoit

avec le bec et les pa^^as jusque sur

«es épaules, lui faisoit mille caresses

«t ne la quittoit plus, quelqu'effort

qu'elle fit pour s'en débarrasser : l'ins-

tant d'après elle le retrouvoit sur ses

pas. Son attachement avoit toutes les

marques de l'amitié la plus sentie.

Cette fille eut un mal au doigt consi-

clcrable et très-long^ douloureux à lui

arracher des cris; tout le temps qu'elle

se plaignit , le perroquet ne sortit point

de sa chambre ; il avoit l'air de la

plaindre en se plaignant lui-même ,

mais aussi douloureusement que s'il

avoit souffert en effet : chaque jour,
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